
Bref  historique de la Congrégation des Filles de Sainte Marie de Gacé 
Au commencement de 1’année 1856 sévit une épidémie de fièvre typhoïde. A Gacé, ce terrible fléau 

plonge les habitants dans l’anxiété la plus vive. La paroisse manque d’une maison de religieuses 

gardes-malades. 

 

Monsieur l’Abbé ANGER, curé doyen, connu pour sa vive intelligence du pauvre et de ses besoins, 

comprend très vite qu’il lui faut remédier à cette lacune. En vain, il frappe à la porte de plusieurs 

Communautés religieuses. Il confie sa déception à son jeune vicaire. Monsieur l’Abbé BIENAIS ose 

lui dire : puisque vous ne pouvez obtenir nulle part des Sœurs gardes-malades, faites vous-même une 

fondation. Monsieur l’Abbé ANGER, malgré ses 62 ans, se met donc à l’œuvre, renverse tous les 

obstacles.  

 
L’espérance est au rendez-vous. Le 27 octobre 1856, la première postulante arrive à Gacé.  

Marie GUILLOUARD devient la première pierre de l’édifice. 

 Sans tarder, quatre autres jeunes filles la rejoignent : Stéphanie de la MELLIERE, Delphine EVETTE,  
Anne-Marie PLESSIS, Louise LECOMTE. 

Le 26 mai 1857, elles reviennent à Gacé. Au son joyeux de la musique, elles sont installées dans une 

maison transformée pour elles. Maison dénommée Saint Joseph. En présence des autorités de la ville 

et d’un concours immense de fidèles, elles prennent le nom de Filles de Sainte-Marie. Le projet de 

Mr l’Abbé ANGER devient réalité. Il avait désiré d’un grand désir que cela puisse se réaliser au mois 

de Mai.  

 
Cette Communauté rayonne de charité. Lentement d’autres postulantes arrivent. Au fil des ans s’élève un 

important ensemble de constructions : la Communauté de Sainte-Marie et la Maison de Retraite pour les 

personnes âgées.  

 

 
La  Congrégation des Filles de Sainte Marie a pour but l’exercice de la Charité sous toutes ses formes. Les 

religieuses qui la composent vont à domicile soigner les malades en même temps qu’elles reçoivent dans leurs 

maisons des malades, des vieillards et des pauvres abandonnés. La Congrégation rayonne notamment en 

Bretagne et en Normandie.  

  

Depuis la fondation 331 jeunes sont devenues Filles de Dieu, Filles de l’Eglise, Filles de Sainte Marie au 

service des membres souffrants de Jésus-Christ. A la Maison-Mère, comme dans les succursales, elles 

cheminent sous la particulière protection de la Très Sainte Vierge. Partout leur conduite s’inspire de cette 

formule : Les religieuses de Sainte-Marie sont les épouses de Jésus-Christ, les sœurs des riches et les 

servantes des pauvres.
1
 Avant son départ de la communauté et à son retour la garde-malade se rend à la 

Chapelle et contemple Jésus dans son mystère. 

 
Le 15 juillet 1970, Les Filles  de Sainte Marie de GACE (Orne) encouragées par les directives conciliaires, 
s’adjoignent à  la Congrégation des Sœurs du Sacré-Cœur de Jésus de Saint- Jacut- les- Pins, Morbihan, 
Congrégation à dimension internationale 
 
L‘année 2008 a été particulièrement marquante pour la Communauté de Gacé, d’une part, par 
la préparation du départ de la plupart des Sœurs de la Communauté et d’autre part, par la 
célébration du 6 juillet 2008 qui avait pour but de marquer les 150 ans de fondation et la 
fermeture prochaine de la grande communauté. Un événement qui évoque tant de souvenirs 
en ces lieux si chargés d’histoire, à la suite du Christ selon un charisme de proximité. 
 

« J’étais malade et vous m’avez visité, 
 ce que vous faites au plus petit des miens 

 c’est à moi que vous le faites. » 
 

 
 

                                            
1 . Constitutions Statuts et Règles de la Congrégation des Filles de Sainte-Marie de Gacé (Orne), 1921, N° 112 


